
' ^ous ajoutons .sans hésitation, (,nc tout vôritablo patriote
devrait s en u.terairo la, lecture. Car à part i'inipiéto de ces
joiirnaii.K, que doit-on ))enser de ces lionunes qui ne cessent de
prcdi.i^Mier leur admiration ;i des institutions itolitiques etranirrres
et ne manifestent que du dégoût et du mépris i^our celles do la
patrie ?

*

" Quel serait le résultat final do ces désolantes et dangereuses
doctrines, si elles venaient à prévaloir parmi nous ? L'expérience
de tous les temps, et surtout colle des cent dernières années, nous
apprend que, la religion une fois détruite dans un peuple il n'y
a plus pour ce ])euple ni repos, ni stabilité. Les liens de la
cliarite chrétienne une fois dissous, l'anarchie suit de prés le
nu'pris do toute autorité, et la révolution, avec ses horreurs
vient accomplir à la lettre cette terrible prophétie : Le Seù/neur
va entrer en jugement avec les habitants de la terre, parce qu'il n'y
a plus de vmte varnd les hommes, plus de miséricorde, plus de
eoiuiaissance de Dieu. Les outrages, le mensonge, le larcin, Cadul-
tcre, s y sont répandus comme un <lélu(/e et le meurtre suit de pris le
meurtre (. est pourquoi la terre sera désolée, et ses habitants seront
dans la langueur. (Osée, IV. 1). Oui la terre sera dans le deuil et
et elle prnra,parcequ' elle est infectée par ceux qui violent les lois,
anéantissent tous u's droits, et rompent l'alliance que Dieu acait
faite avec les hommes. (Isaio, XXI V^. 5).

Grâces à Dieu, le ])lus grand nombre de nos journaux, par
leurs principes religieux et .sociaux, tendent à la conservation
•le ordre dans lu société civile, do bonnes mœurs dans la famille
et de la religion dans tous les cœurs. On y trouve tout ce qu'il
est iiniiortantdo c<mnaUre sur les allaires publiques, et sur les
événements qui se pas.'^ont dans le monde. 11 ne peut donc yavoir aucune raison quelconque d'encourager ])ar ses souscrip-
tions les journaux détestables que nous vous signalons. "

Si vou.s avez connaissance, M. le cuiv, que le susdit
joiirnui soit lu dans votre paroisse, vous lirez en chaire
lai)résente circulaire pour }>réjnunir vos paroi.ssiens
contre les doctrines de ce journal et pour leur en inter-
du-e la lecture.

Agréez, Monsieur le Curé, l'as-Burance de .mon sincère
attachement.

^ E.-A. Arcii. de Québec.


